
 
  

     Le Jeudi 26 juin 2014 
                          Toutes et tous en grève  

     et aux manifestations 
 

Pour l’emploi, les salaires, les services publics, la 
protection sociale et l’industrie ! 

 
Oui au progrès social, non à l’austérité : 

 
Pour travailler, créer, vivre dignement, portons 
ensemble  et  dans l’unité  nos  exigences 
immédiates : 

• des augmentations de salaire 
• le plein emploi 
• une sécurité sociale protégée 
• une autre fiscalité 
• des services publics de qualité 
• une véritable politique industrielle 

 
La crise n’est pas pour tout le monde. 

 
 172 milliards d’euros d’aides publiques au 

patronat sous formes d’allègements ou 
d’exonérations fiscales et sociales. 

 Entre 1980 et 2008, les dividendes versés 
aux actionnaires ont été multipliés par 36 
alors que la part versée aux salaires a baissé 
de 10 points. 

 Entre 2008 et 2011, les 10% les plus riches 
ont raflé 18 milliards supplémentaires quant 
10% des plus pauvres ont perdu 150 millions 
d’euros. 

 Le « pacte de responsabilité » décidé par 
le gouvernement est un cadeau 
supplémentaire  au  patronat :  50  milliards 
d’euros réalisés sur le dos des salariés, 
retraités, privés d’emploi. 

 
Ces choix qui sont injustes ont des 
conséquences  catastrophiques  au  niveau 
social et économique. 

 
Nous avons toutes les raisons d’exiger : 

 
De travailler mieux, de voir notre activité 
professionnelle respectée et reconnue par notre 
salaire. C’est en respectant le travail et les 

travailleurs que l’on construira une économie 
saine. En temps de crise, l’avenir de chacune 
et chacun d’entre nous exige plus que jamais 
la solidarité et une autre répartition des 
richesses. 
C’est ce qu’ont obtenu les précédentes 
générations de travailleurs à des moments 
pourtant des plus difficiles (création de la 
sécurité sociale au sortir de la seconde guerre 
mondiale notamment). 
 
Chaque jour en France des salariés se 
rassemblent  et  s’organisent  pour  lutter, 
résister et gagner ensemble. Après le 1er mai, 
le 12 mai (salariés de la collecte et du 
traitement des déchets), le 15 mai (agents de 
la fonction publique, d’EDF/GDF, salariés de 
la  métallurgie),  le  3  juin  (retraités)  et 
aujourd’hui les cheminots et les intermittents 
du spectacle, ensemble, amplifions le 
mouvement. 
 
Du  22  au  27  juin  prochains,  la  CGT  a 
décidé d’aller à la rencontre des salarié-e-s 
sur tout le territoire national en appelant à 
l’action, par la grève et la manifestation, le 
26 juin. 
 
Partout, interpellons les directions 
d’entreprises, les employeurs, afin que nos 
exigences sociales résonnent dans tout le 
pays, et notamment les 7 & 8 juillet prochains, 
lors de la Conférence sociale. 
 
 

Ensemble, salariés du public et du 
privé, il s’agit de lutter et de 

s’organiser sur les lieux de travail : 
le syndicat ça sert à ça ! 

 
 
 

        Sur la base de ces revendications, nous appelons les salariés  
 à faire grève sur la plage fixe du matin (10h00–11h30)  

et participer « activement » aux manifestations 
                            à PAU, à 10h30, place de Verdun 

                           à BAYONNE, à 10h30, place Sainte-Ursule

 


